
 

Témoignage du 11.11.15 de Françoise Bayard, membre du Concile Provincial. 

 

Je souligne simplement quelques points qui m’ont marquée et qui ont permis que, nous membres 

du synode, nous cheminions ensemble en toute fraternité et simplicité, au cours des 4 assemblées, 

pour parvenir  à l’approbation des orientations.      

 

- Diversité des membres du synode 

      tous âges 

      toutes fonctions dans l’Eglise 

      toutes sensibilités 

      toutes formes de savoir 

et aussi horizon élargi aux trois diocèses. J’y ai perçu une richesse, une ouverture, une 

belle expérience d’Eglise dynamisante. 

 

- Dimension spirituelle et liturgique de ces assemblées 

Nous avons beaucoup prié ensemble, prié l’Esprit-Saint, écouté la Parole, participé à la 

célébration de l’Eucharistie. Le silence aussi a été prière. 

Tout le temps de la session a ainsi été irrigué par la prière et nous savions que ceux qui 

n’étaient pas au synode priaient pour nous. 

 

- Prise en compte des réponses à la consultation 

Le compte-rendu des réponses a été donné au début des 1ères assemblées synodales. Elles 

étaient ainsi présentes à nos esprits pour notre réflexion et nos discussions.  

 

- La méthode de travail  

     Avant les assemblées nous recevions des documents de travail pour déjà y réfléchir et aussi 

une invitation à la prière, invitation à confier notre être au Seigneur. 

Pendant les sessions à Merville, la méthode de travail favorisait l’expression de chacun 

soit en petite équipe d’environ 12 personnes, soit en grande assemblée soit en réponses 

personnelles écrites. 

En petite équipe, nous avons facilement fait connaissance. La méthode mise en œuvre pour 

travailler en groupe était efficace : temps de silence pour la réflexion suivie de prise de parole et 

d’écoute puis débat.  

La réflexion menée en équipe était communiquée à l’ensemble des autres équipes.  

Tout le détail des échanges ne pouvait être communiqué mais n’était pas perdu grâce  

aux notes prises par un secrétaire et transmises à une équipe de pilotage. 

En grande assemblée, ceux qui le souhaitaient ont pu s’exprimer librement et  

franchement. 

 

Equipe de pilotage 

 

- Tout s’est bien déroulé au cours de ce synode, grâce au travail remarquable d’une équipe de 

pilotage composée de personnes des 3 diocèses et grâce aux équipes appelées pour la liturgie, 

l’animation, les questions techniques. 

 

 

Peut-être, pourrons-nous nous inspirer de cet esprit du synode pour ce que nous vivons en 

paroisse ?  

 

 

 



Ce qui me semble le plus important 

 

Tout est important. Toutefois, prenant appui sur le dépliant, à partir d’un mot, d’une idée 

relevée dans chacune des orientations, je souligne 4 points : la conversion, la diversité, 

l’eucharistie, la participation de tous. 

 

Je relève tout d’abord l’exigence de la conversion qui me semble primordiale, la 

conversion missionnaire qui nous fait sortir de nos préoccupations internes comme il est dit au 1
er

 

chapitre et plus largement l’appel à nous convertir sans cesse à la démarche du Christ, à faire 

nôtre la pédagogie de Jésus, appel que nous lisons dans l’introduction. Je pense que nous pouvons 

créer les meilleures structures qui soient, imaginer les meilleurs modes de fonctionnement, si 

nous ne vivons pas ces réalités avec amour, à la manière de Jésus, nous ne servirons pas la 

mission de l’Eglise. 

 

Le synode, en son chapitre 2, demande aux paroisses d’être encore plus proches des gens 

et nous invite pour cela, à un accueil sans condition de ceux et celles qui s’approchent de l’Eglise, 

nous invite à appeler des personnes selon leurs charismes propres, à mettre en œuvre une 

complémentarité féconde entre les communautés de proximité, notamment mouvements, 

associations de fidèles et communautés nouvelles, nous invite aussi à accueillir et promouvoir la 

pluralité des formes que prennent les paroisses. Cet accueil et ce respect des personnes et des 

groupes dans leur diversité, me semblent absolument nécessaires pour être en mesure d’aller à la 

rencontre de ceux qui nous entourent, pour être en mesure de vivre et donner à vivre la joie de 

l’Evangile.  

 

 Au chapitre 3, le synode donne des orientations pour que les paroisses soient des lieux de 

communion vivante et rappelle que la communion que Dieu veut construire entre les hommes 

s’exprime au plus haut point dans l’eucharistie. Le synode demande de soigner l’eucharistie en 

vue d’une participation active, vivante, consciente, adaptée à l’âge et aux conditions de vie de 

tous les baptisés. L’importance de l’eucharistie dans notre vie de foi n’exclut évidemment pas les 

autres formes de célébration qui rassemblent les chrétiens pour prier, pour écouter la Parole de 

Dieu… 

 

Enfin pour que les paroisses soient des lieux de participation, le synode demande d’avoir 

le souci de faire grandir chacun dans la conscience que l’animation des paroisses est de la 

responsabilité de tous, et de chacun au service des autres. Nous sommes tous concernés, nous 

pouvons tous apporter quelque chose à la communauté paroissiale et avons tous aussi à recevoir 

des autres. Comme l’a dit Mgr Ulrich dans le discours d’ouverture, personne n’entend la voix du 

Seigneur tout seul, il est nécessaire de s’écouter, d’entendre les questions, les réflexions, les 

attentes, les propositions du plus grand nombre. 

 

Dernier point important et non des moindres, il figure au début du livret : « c’est 

maintenant que tout commence » 

 

Les actes du synode sont une formidable feuille de route que les paroisses s’approprieront 

petit à petit. Tout ne pourra être mis en œuvre immédiatement, certaines propositions adaptées 

pour une paroisse peuvent ne pas l’être pour une autre, certaines orientations sont déjà vécues, 

d’autres pas encore ou pas assez. Les paroisses concrétiseront ces orientations dans le projet 

pastoral en essayant d’être tout à la fois audacieuses et réalistes, et toujours confiantes : Jésus n’a-

t-il pas dit «  Je suis avec vous tous les jours jusqu’à la fin des temps » ? Il était avec nous au 

synode, il le sera pour sa mise en œuvre. 

 

Françoise Bayard, membre du Concile Provincial. 



 


